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INTRODUCTION 

 

Le chapitre six (6) continue de développer l’idée centrale de l’épître aux 

Hébreux, celle de démontrer l’incommensurable et infinie supériorité de 

Jésus-Christ sur le Judaïsme.  

 

Pour bien l’interpréter, il est essentiel de le situer dans son contexte, c’est-à-

dire bien considérer ce qui a été dit dans les chapitres précédents, ensuite 

bien comprendre le fil conducteur de la pensée de l’auteur dans le présent 

chapitre 6, et enfin tenir compte de ce qui sera dit après dans les chapitres 

suivants, soient les chapitres 7 à 13.  

 

Le plan du chapitre six (6) est le suivant :  

 

1)  L’auteur invite les Hébreux à « tendre à ce qui est parfait », verset 1.  

2)  Il explique ensuite pourquoi le système sacrificiel du Judaïsme doit être 

« laissé », v. 1-3 

3)  Il donne un sévère avertissement contre l’apostasie (la tentation 

d’abandonner le christianisme pour retourner vers le Judaïsme), v. 4-8 
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4)  Il adoucit l’avertissement en leur faisant prendre conscience que 

l’apostasie ne les concerne pas réellement, v. 9-14 

5)  Il les encourage en leur donnant l’exemple du patriarche Abraham, v. 15-

21.  

 

Ce passage a été et demeure le centre d’une grande controverse.  Tous les 

commentateurs s’entendent pour affirmer qu’il comporte de grandes 

difficultés pour son interprétation correcte.  Il est inévitable que nous 

conservions des présuppositions théologiques (arminiennes ou calvinistes).  

 

Les difficultés du passage sont les suivantes :  

 

1)  L’auteur décrit-il des personnes sauvées ou non-sauvées? 

2)  Quelle est la signification de l’expression « et qui sont tombés »? 

3)  Quelle est la signification de l’expression « il est impossible…qu’ils 

soient encore renouvelés et amenés à la repentance »? 
 

 

Quatre principales interprétations ont été données :  

 

IDENTITÉ V.4-5 APOSTASIE V. 6 CONSÉQUENCES V.8 

 

Vrais croyants : 

a)  Ayant obtenu le salut 

 

 
. L’apostasie est réelle 

 

 

 

. Perte du salut 

 

 

b)  Ayant obtenu le salut 

 
. Mais sans consécration . Perte de récompense 

 
 

c)  Ayant obtenu le salut 

 
 

. Hypothétique (supposée 

pour les besoins de la 

discussion) 

. Puisque cela est une simple 

hypothèse, la perte de salut est 

impossible.  

 

Faux croyants :  

 
De simples professants 

n’ayant pas obtenu le salut 

 

 

 
. L’apostasie est réelle 

 

 

 

. La condamnation à l’enfer 

éternel 
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Nous nous devons également de garder à l’esprit tout ce qu’enseignent les 

Saintes Écritures sur la persévérance des saints et la sécurité de leur salut.  

 

Jean 10 : 27-30 
27  Mes brebis entendent ma voix ; je les connais, et elles me suivent. 

28  Je leur donne la vie éternelle ; et elles ne périront jamais, et personne ne les ravira 

de ma main. 

29  Mon Père, qui me les a données, est plus grand que tous ; et personne ne peut les 

ravir de la main de mon Père. 

30  Moi et le Père nous sommes un. 

 

 

Romains 8 : 33-39 
33  Qui accusera les élus de Dieu ? C’est Dieu qui justifie ! 

34  Qui les condamnera ? Christ est mort ; bien plus, il est ressuscité, il est à la droite de 

Dieu, et il intercède pour nous ! 

35  Qui nous séparera de l’amour de Christ ? Sera-ce la tribulation, ou l’angoisse, ou la 

persécution, ou la faim, ou la nudité, ou le péril, ou l’épée ? 

36  selon qu’il est écrit : C’est à cause de toi qu’on nous met à mort tout le jour, Qu’on 

nous regarde comme des brebis destinées à la boucherie. 

37  Mais dans toutes ces choses nous sommes plus que vainqueurs par celui qui nous a 

aimés. 

38  Car j’ai l’assurance que ni la mort ni la vie, ni les anges ni les dominations, ni les 

choses présentes ni les choses à venir, (8-39) ni les puissances, 

39  ni la hauteur, ni la profondeur, ni aucune autre créature ne pourra nous séparer de 

l’amour de Dieu manifesté en Jésus-Christ notre Seigneur. 

 

 

 

I)  LES FRUITS DE LA PROFESSION IDENTIFIÉS  V. 4-6 

 

Les Saintes Écritures enseignent clairement que les faux croyants existent et 

que leur foi n’est pas celle qui sauve : c’est une foi extérieure, 

blasphématoire et qui est rejetée de Dieu. 

 

2 Timothée 3 : 1-5 
1 Sache que, dans les derniers jours, il y aura des temps difficiles. 

2  Car les hommes seront égoïstes, amis de l’argent, fanfarons, hautains, 

blasphémateurs, rebelles à leurs parents, ingrats, irréligieux, 

3  insensibles, déloyaux, calomniateurs, intempérants, cruels, ennemis des gens de bien, 

4  traîtres, emportés, enflés d’orgueil, aimant le plaisir plus que Dieu, 

5  ayant l’apparence de la piété, mais reniant ce qui en fait la force. Éloigne-toi de ces 

hommes-là. 
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Hébreux 6 : 4-6  

4  Car il est impossible que ceux qui ont été une fois éclairés, qui ont goûté le don 

céleste, qui ont eu part au Saint-Esprit, 

5  qui ont goûté la bonne parole de Dieu et les puissances du siècle à venir, 

6  et qui sont tombés, soient encore renouvelés et amenés à la repentance, puisqu’ils 

crucifient pour leur part le Fils de Dieu et l’exposent à l’ignominie. 

 

 

A)  C’est une profession de foi toute extérieure v. 4-5 

 

Cinq (5) choses caractérisent ces faux croyants : 

 
1. « ceux qui ont été une fois éclairés » 

 

. C’est un éclairage naturel (versus celui de l’Esprit qui est surnaturel). 

 

. C’est un éclairage insuffisant pour voir la corruption entière, absolue, 

irrémédiable et inguérissable de leur être (leur impotence).  

 

. C’est un éclairage extérieur 

Jean 1 : 7-13 
7  Il vint pour servir de témoin, pour rendre témoignage à la lumière, afin que tous 

crussent par lui. 

8  Il n’était pas la lumière, mais il parut pour rendre témoignage à la lumière. 

9  Cette lumière était la véritable lumière, qui, en venant dans le monde, éclaire tout 

homme. 

10  Elle était dans le monde, et le monde a été fait par elle, et le monde ne l’a point 

connue. 

11  Elle est venue chez les siens, et les siens ne l’ont point reçue. 

12  Mais à tous ceux qui l’ont reçue, à ceux qui croient en son nom, elle a donné le 

pouvoir de devenir enfants de Dieu, 

13  (1-12) lesquels sont nés, (1-13) non du sang, ni de la volonté de la chair, ni de la 

volonté de l’homme, mais de Dieu. 

 

. C’est un éclairage incomplet 

 

Ils n’ont pas vu l’insuffisance de leurs œuvres et de leur justice-propre. Ils 

n’ont pas vu l’unicité et l’exclusivité de Jésus-Christ comme Sauveur.  

 

 

. C’est cependant un éclairage utile et profitable 
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Ils ont vu les effets malfaisants du péché sans cependant voir le mal qu’il y a 

réellement dans le péché (vision anthropocentrique plutôt que 

théocentrique). 

 

Ils ont été transformés extérieurement.  

 

Ils ont vu les bonnes choses apportées par Christ sans voir la bonté de Christ.  

 

 
2. « qui ont goûté le don céleste, » v. 4 

 

Le don céleste est soit le Christ lui-même ou le Saint-Esprit.  

 

. Ils ont goûté extérieurement (versus intérieurement et expérimentalement) 

à des concepts théologiques tels que la foi, la justification, le pardon des 

péchés, le Christ lui-même ou le Saint-Esprit.  

 

Matthieu 7 : 21-23 
21 Ceux qui me disent : Seigneur, Seigneur ! N’entreront pas tous dans le royaume des 

cieux, mais celui-là seul qui fait la volonté de mon Père qui est dans les cieux. 

22  Plusieurs me diront en ce jour-là : Seigneur, Seigneur, n’avons-nous pas prophétisé 

par ton nom ? N’avons-nous pas chassé des démons par ton nom ? Et n’avons-nous pas 

fait beaucoup de miracles par ton nom ? 

23  Alors je leur dirai ouvertement : Je ne vous ai jamais connus, retirez-vous de moi, 

vous qui commettez l’iniquité. 

 

. Ils ont goûté superficiellement 

 

Jean 6 : 54-58 
54  Celui qui mange ma chair et qui boit mon sang a la vie éternelle ; et je le 

ressusciterai au dernier jour. 

55  Car ma chair est vraiment une nourriture, et mon sang est vraiment un breuvage. 

56  Celui qui mange ma chair et qui boit mon sang demeure en moi, et je demeure en lui. 

57  Comme le Père qui est vivant m’a envoyé, et que je vis par le Père, ainsi celui qui me 

mange vivra par moi. 

58  C’est ici le pain qui est descendu du ciel. Il n’en est pas comme de vos pères qui ont 

mangé la manne et qui sont morts : celui qui mange ce pain vivra éternellement. 

 

Ils ont goûté mais sans se nourrir de Lui (maintenir sa vie de Lui, en Lui et 

par Lui). 
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. Ils ont goûté dédaigneusement 

 

Ils ont gardé l’agréable et rejeté l’exigeant et le difficile (comme renoncer à 

soi-même, prendre sa croix et suivre Christ).  

 

 

3. « qui ont eu part au Saint-Esprit, » v. 4 

 

C’est une part sans présence et habitation par le Saint-Esprit. C’est une part 

sans union intime et une part sans fruits.  

 

C’est une part sans illumination sur leur état spirituel, sans conversion, sans 

régénération et sans sanctification.  

 

C’est une part cependant spectaculaire 

 

Matthieu 7 : 21-23 
21 Ceux qui me disent : Seigneur, Seigneur ! N’entreront pas tous dans le royaume des 

cieux, mais celui-là seul qui fait la volonté de mon Père qui est dans les cieux. 

22  Plusieurs me diront en ce jour-là : Seigneur, Seigneur, n’avons-nous pas prophétisé 

par ton nom ? N’avons-nous pas chassé des démons par ton nom ? et n’avons-nous pas 

fait beaucoup de miracles par ton nom ? 

23  Alors je leur dirai ouvertement : Je ne vous ai jamais connus, retirez-vous de moi, 

vous qui commettez l’iniquité. 

 

 

 

4. « qui ont goûté la bonne parole de Dieu » v.5 

 

La Bible nous enseigne que même des personnes irrégénérées peuvent 

prendre plaisir à écouter la Parole de Dieu. 

 

Marc 6 : 20 
20  car Hérode craignait Jean, le connaissant pour un homme juste et saint ; il le 

protégeait, et, après l’avoir entendu, il était souvent perplexe, et l’écoutait avec plaisir. 

 

 

Luc 8 : 11-15 
11  Voici ce que signifie cette parabole: La semence, c’est la parole de Dieu. 
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12  Ceux qui sont le long du chemin, ce sont ceux qui entendent ; puis le diable vient, et 

enlève de leur cœur la parole, de peur qu’ils ne croient et soient sauvés. 

13  Ceux qui sont sur le roc, ce sont ceux qui, lorsqu’ils entendent la parole, la reçoivent 

avec joie ; mais ils n’ont point de racine, ils croient pour un temps, et ils succombent au 

moment de la tentation. 

14  Ce qui est tombé parmi les épines, ce sont ceux qui, ayant entendu la parole, s’en 

vont, et la laissent étouffer par les soucis, les richesses et les plaisirs de la vie, et ils ne 

portent point de fruit qui vienne à maturité. 

15  Ce qui est tombé dans la bonne terre, ce sont ceux qui, ayant entendu la parole avec 

un cœur honnête et bon, la retiennent, et portent du fruit avec persévérance. 

 

 

Ce sont des auditeurs oublieux : la Parole ne les convainc pas de changer de 

vie et ils demeurent des pécheurs impénitents. Ils sont souvent hypocrites et 

peuvent même être des opposants et des persécuteurs.  

 

 
5. « qui ont goûté…les puissances du siècle à venir v. 5 

 

Prenons deux exemples des Saintes Écritures : le gouverneur Félix et Simon 

le magicien dans le livre des Actes. 

 

Actes 24 : 25 
25  Mais, comme Paul discourait sur la justice, sur la tempérance, et sur le jugement à 

venir, Félix, effrayé, dit : Pour le moment retire-toi ; quand j’en trouverai l’occasion, je 

te rappellerai. 

 

 

Actes 8 : 13, 18-23 
13  Simon lui-même crut, et, après avoir été baptisé, il ne quittait plus Philippe, et il 

voyait avec étonnement les miracles et les grands prodiges qui s’opéraient. 

18  Lorsque Simon vit que le Saint-Esprit était donné par l’imposition des mains des 

apôtres, il leur offrit de l’argent, 

19  en disant : Accordez-moi aussi ce pouvoir, afin que celui à qui j’imposerai les mains 

reçoive le Saint-Esprit. 

20  Mais Pierre lui dit : Que ton argent périsse avec toi, puisque tu as cru que le don de 

Dieu s’acquérait à prix d’argent ! 

21  Il n’y a pour toi ni part ni lot dans cette affaire, car ton cœur n’est pas droit devant 

Dieu. 

22  Repens-toi donc de ta méchanceté, et prie le Seigneur pour que la pensée de ton cœur 

te soit pardonnée, s’il est possible ; 

23  car je vois que tu es dans un fiel amer et dans les liens de l’iniquité. 
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B) Une profession blasphématoire v. 6 

 
6  « et qui sont tombés » v. 6 

 

C’est le blasphème de l’apostasie : la renonciation à l’Évangile après avoir 

déclaré précédemment l’avoir cru et embrassé. C’est un acte conscient, 

délibéré, complet et final. C’est la répudiation de la révélation divine et 

remplacée par des doctrines de démons.  

 

 
« ils crucifient pour leur part le Fils de Dieu » v. 6 

 

C’est le blasphème de l’irrévérence : ils nient la divinité de Jésus, ils 

approuvent ceux qui l’ont crucifié et auraient aimé se joindre à eux. Ils 

vivent dans l’immoralité, causent des scandales et persécutent les vrais 

croyants.  

 

 
« ils l’exposent à l’ignominie » v. 6 

 

C’est le blasphème du mépris : ils exposent Christ au déshonneur extrême.  

 

 

 

C) C’est une profession rejetée divinement v. 6 

 
« Car il est impossible…qu’ils soient encore renouvelés et amenés à la repentance ».  

 

Matthieu 12 : 32 (le péché irrémissible et irrémédiable) 
32  Quiconque parlera contre le Fils de l’homme, il lui sera pardonné ; mais quiconque 

parlera contre le Saint-Esprit, il ne lui sera pardonné ni dans ce siècle ni dans le siècle à 

venir. 

 

 

Hébreux 10 : 26-27 (le péché éternel) 
26  Car, si nous péchons volontairement après avoir reçu la connaissance de la vérité, il 

ne reste plus de sacrifice pour les péchés, 

27  mais une attente terrible du jugement et l’ardeur d’un feu qui dévorera les rebelles. 
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II) LES FRUITS DE LA PROFESSION ILLUSTRÉS  V. 8 

 

Hébreux 6 : 8 
8  mais, si elle produit des épines et des chardons, elle est réprouvée et près d’être 

maudite, et on finit par y mettre le feu. 

 

 

A)  La profession est stérile  

 

La profession est sans fruits.  

 

 

B)  La profession est nuisible 

 

Les épines et les chardons sont de mauvaises herbes qui étouffent la bonne 

végétation et rend le terrain infertile et d’aucun profit.  Les mauvaises herbes 

blessent. Elles apportent amertume et reproches : ce sont les hérésies, les 

erreurs doctrinales, les œuvres infructueuses. 

 

 

C)  La profession est condamnée 

 

Lorsque la profession de foi est fausse, elle est condamnée de façon certaine 

et inévitable.  L’imminence du jugement s’approche à grands pas.  

 

Hébreux 10 : 27 
27  mais une attente terrible du jugement et l’ardeur d’un feu qui dévorera les rebelles. 

 

 

2 Timothée 3 : 8 
8  De même que Jannès et Jambrès s’opposèrent à Moïse, de même ces hommes 

s’opposent à la vérité, étant corrompus d’entendement, réprouvés en ce qui concerne la 

foi. 

9  Mais ils ne feront pas de plus grands progrès ; car leur folie sera manifeste pour tous, 

comme le fut celle de ces deux hommes. 

 

 

 

III) LES FRUITS DE LA POSSESSION INTIMÉS  V. 7, 9 
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A)  La possession est bénie de Dieu v. 7 

 

Hébreux 6 : 7 
7  Lorsqu’une terre est abreuvée par la pluie qui tombe souvent sur elle, et qu’elle 

produit une herbe utile à ceux pour qui elle est cultivée, elle participe à la bénédiction de 

Dieu ; 

 

La pluie est une bénédiction divine. La terre qui en profite produit une herbe 

utile. 

 

 

B) La possession est manifeste v. 9 

 

Hébreux 6 : 9 
9 Quoique nous parlions ainsi, bien-aimés, nous attendons, pour ce qui vous concerne, 

des choses meilleures et favorables au salut. 

 

C’est le verset-clé pour l’interprétation correcte du passage. Le verset nous 

affirme plusieurs vérités : ce sont des « bien-aimés » (des élus) et l’auteur de 

l’épître est persuadé qu’ils n’apostasieront pas en retournant dans le 

Judaïsme.  

 

 

C) La possession est signée divinement v. 10, 

 

Hébreux 6 : 10 (les croyants se manifestent par leurs œuvres) 
 10  Car Dieu n’est pas injuste, pour oublier votre travail et l’amour que vous avez 

montré pour son nom, ayant rendu et rendant encore des services aux saints. 

 

 

Hébreux 6 : 17-19 
17  C’est pourquoi Dieu, voulant montrer avec plus d’évidence aux héritiers de la 

promesse l’immutabilité de sa résolution, intervint par un serment, 

18  afin que, par deux choses immuables, dans lesquelles il est impossible que Dieu 

mente, nous trouvions un puissant encouragement, nous dont le seul refuge a été de saisir 

l’espérance qui nous était proposée. 

19  Cette espérance, nous la possédons comme une ancre de l’âme, sûre et solide ; elle 

pénètre au delà du voile, 
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Nous avons dans ces versets trois preuves extrêmement solides de la 

persévérance des saints :  

 

1)  La promesse de Dieu 

 

C’est la résolution immuable de Dieu prise dans l’éternité et qui est 

irréversible et irrévocable.  

 

 

2)  Le serment de Dieu 

 

Pour nous rassurer, Dieu a condescendu à ajouter un serment à sa promesse. 

Il voulait que nous sachions avec certitude l’infinie solidité de notre salut en 

Jésus-Christ.  

 

 

3)  Nous sommes déjà ancrés dans le ciel par Jésus-Christ  

 

Notre âme (celle du croyant authentique) est ancrée en Jésus-Christ. Celui-ci 

est déjà au ciel. Aussi notre âme ne peut se décrochée de cette ancre « sûre et 

solide ».  

 

 

 

APPLICATIONS 

 

1)  Ce passage nous sonde et nous invite à nous examiner nous-mêmes! Si ce 

passage nous fait vivre de la détresse, nous devons de bien comprendre et 

apprécier la Personne et l’œuvre de Christ.  

 

2 Corinthiens 13 : 5 
5  Examinez-vous vous mêmes, pour savoir si vous êtes dans la foi ; éprouvez-vous vous-

mêmes. Ne reconnaissez-vous pas que Jésus-Christ est en vous ? à moins peut-être que 

vous ne soyez réprouvés. 

 

 

2) Prions l’Éternel d’affermir notre foi en Jésus-Christ.  Implorons sa 

miséricorde afin de ne pas s’être illusionné sur l’authenticité de notre foi.  
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3) Demeurons en Lui : nous produirons ainsi du fruit.  Utilisons 

abondamment tous les moyens de grâce : la prière, la Parole de Dieu, les 

cultes personnels, les cultes familiaux, les cultes d’église, l’évangélisation et 

l’amour fraternel. Croyons fermement en sa promesse et en son serment! 

 

 

QUE NOTRE GRAND DIEU NOUS FASSE COMPRENDRE 

PLEINEMENT LE SALUT EN JÉSUS-CHRIST! 

 

 

A   M   E   N   ! 


